


Pour son HISTOIRE GEOGRAPHIE ET STATISTIQUE DU DEPARTEMENT DES BASSES ALPES (1861 - 744 p) l'ABBÉ FERAUD (Riez 15 juin 1810 - Les Sièyes 24 avril 1897) s'est référé à nombre d'historiens qu'il nomme dans l'introduction;  la FRAHP vous propose une présentation succinte de ces maîtres dont les travaux permirent à l'abbé des Sièyes de composer son ouvrage de référence.





ne pas le confondre avec Jean-François FÉRAUD, né à Marseille en 1725,  fils d'un chirurgien sans doute mieux instruit que d'autres confrères. Il fut accepté au collège jésuite de Marseille qui portait le nom de son protecteur, l'archevêque de Belsunce. Il fit son premier noviciat à l'âge de 14 ans, comme c'était alors la coutume, et fut ensuite envoyé pour son scholasticat à Besançon, probablement de 1745 à 1749. Mais hormis cet intermède, il séjourna toujours en Provence, ne quittant sa province natale vers la fin de sa vie que sous la pression des troupes révolutionnaire  (passage à Nice pendant la Terreur, ville d'où il fut à nouveau délogé lorsque les troupes révolutionnaires l'envahirent. Il reprit le chemin de l'exil jusqu'à Ferrare, dans les Etats du Pape). La suite de sa carrière ecclésiastique se passe entre le collège d'Avignon et celui d'Aix; il affectionnait plutôt le public des humbles. Après l'interdiction de la Compagnie de Jésus par le Parlement de Provence en 1763, le Père Féraud, devenu l'abbé Féraud, va meubler ses loisirs de vicaire ou de précepteur. Ce sera alors le projet d'envergure du Dictionaire Critique de la langue française, véritable encyclopédie portative de la langue française. La fin de sa vie (il mourut en 1807) se déroule à Marseille. (goût des langues et de la philologie, nullement surprenant chez un jésuite)


�*





-Le Italicus clivus d'Amien Marcellin (IVeme siècle aprés JC): récit d'un voyageur autour de 380 après j-c entre Malano et Briançon par le col du mont Genevre avec une description: Chiusa, Bussoleno, Suse, Chiomonte, Exilles, Savoulx, Cesana, mont Genevre, Briançon, Alpes, Piemont, Doire Ripaire, Hautes Alpes, Savoie, Italie, latin, Rome (petite plaquette de 10 pages avec une carte)





***************





Dom Polycarpe de la Rivière (prieur de la chartreuse de Sainte-Croix-en-Jarez, dans le Pilat) écrivit à la fin de son existence, alors qu’il était prieur de la chartreuse de Bonpas, près d’Avignon, la rédaction d’une Histoire des diocèses de la Provence. Ce travail ne fut pas du goût de sa hiérarchie, qui en interdit la publication. Les travaux de Dom Polycarpe sont relatés dans la « Chorographie de Provence », éditée en 1665, écrite par Honoré Bouche:





-Bouche Honoré (1598-1671) prévôt du monastère de Chardavon, près de Sisteron: La Chorographie ou Description de Provence et Histoire Chronologique du même pays. par le sieur Honoré BOUCHE, Docteur en Théologie, A.P.D.S.I. ed. Charles DAVID - Aix - 1664  -deux tomes. + l’histoire de nos anciens Gaulois ou Celtes, 1664


CHOROGRAPHIE (du grec ancien chôra, territoire d'une cité, et graphein, écrire) est une description du monde région par région. C'est donc une sorte de géographie régionale. Ce terme était employé par les Anciens par opposition à la géographie qui était une description générale de la Terre. Lorsque la géographie s'est développée en tant que science au XIXe siècle, elle fut d'abord en continuité d'une tradition descriptive, mais lorsque la science géographique se modifia au XXe siècle, elle s'éloigna de son étymologie et certains évoquèrent l'hypothèse de trouver un nouveau terme pour définir cette science. "Chorographie" fut souvent proposée mais le terme "géographie" resta. Ce terme est néanmoins utilisé de nos jours par certains géographes et épistémologues de la géographie)





***************





-Gaufridi Jean-François, baron de Trets, naquit à Aix le 13 juillet 1622 et fut reçu conseiller au parlement en 1660. Il composa une Histoire de Provence, qu'après sa mort, arrivée le 2 novembre 1689, Anne de Grasse-Mouans, sa veuve, et l'abbé de Gaufridi, leur fils, donnèrent au public, en deux volumes in-f°. 23. Cette histoire est exacte pour les faits, particulièrement ceux du XVIe siècle, et renferme des recherches curieuses; mais l'auteur ne cite jamais les sources où il a puisé, et ce défaut nuit beaucoup à la confiance qu'on peut avoir en lui.�


***************





-Bouches Charles-François,  (Allemagne, près de Riez, 1737, Paris 1795) Études à l'Oratoire, avocat, érudit, historien. Mène campagne contre le système d'impositions en 1788-89, député aux Etats-Généraux. Membre du Tribunal de Cassation 1791-1795. (lire: P.Rivot, Un député provençal aux Etats Généraux de 1789, C.F.Bouche. 1785, 1787, 1788, 1792)


***************





-l'abbé Jean-Pierre PAPON( 1734 - 1803 ) Abbé, Oratorien, Historien, Historiographe de la Provence et de la Révolution Française -De l'Académie des Sciences et Belles-Lettres de Marseille -Associé à l'Institut de France Classe des sciences morales et politiques 


Histoire Générale de Provence  (Paris, 1777-1786, en 4 volumes IN-4°), l'abbé Papon y ajouta plusieurs titres et documents relatifs aux anciens historiens provençaux. Parmi les pièces curieuses qu'il découvrit dans son voyage de Naples, dit M. Bernardi, on remarque la quittance que Jeanne donna au Pape Clément VI du prix de la ville d'Avignon, qu'elle lui avait vendue. Dans l'Éloge publié par M. Bernardi, après la mort de l'abbé Papon, dans le Journal des Débats, il est dit que les états de Provence récompensèrent leur historien par une pension de huit mille francs; mais elle ne fut jamais que de deux mille, et cessa aussitôt après l'impression du quatrième et dernier volume de l'histoire de Provence. Il est vrai que Louis XVI et Louis XVIII dédommagèrent l'auteur par leurs bienfaits; mais les États ne furent pour rien dans cette munificence. 


   Cet ouvrage monumental qui lui donna beaucoup de peines, d'ennuis et de dégoûts, fut beaucoup décrié en Provence, sa région, car même s'il naquit à Puget-Théniers dans le Comté de Nice, il était français. On ira jusqu'à le traiter d'étranger né à Nice. Mirabeau ne se privera pas de se moquer de lui en traitant son histoire de Provence d'histoire de plomb. La lecture du premier tome m'a fait prendre conscience que la région dont je suis natif n'était pas que le « paradis » de la bronzette, elle avait aussi un passé chargé d'histoire, notamment la période préromaine avec le mythe d'Hercule, l'arrivée des Phocéens, la légende de Gyptis et Protis, la création de Massalia (Marseille) et de ses comptoirs, enfin les terribles confédérations ligures et celto-ligures (mesclun de ligures, celtes ou/et gaulois) qui ont fait trembler Marseille et dans une moindre mesure Rome. Dans ce premier tome l'abbé Papon décrit très bien les Liguriens-Chevelus (Ligures-Capillati) et que l'on trouve le nom de ces différents peuples dans l'inscription du trophée d'Auguste à la Turbie, entre Nice et Monaco. La lecture intégrale de l'Histoire Générale de Provence aura eu le mérite de me réconcilier avec l'histoire même si elle se limite à la Provence. Le même effet se produira après la lecture des autres œuvres de l'abbé Papon. Sans la généalogie je n'aurai jamais découvert cet homme admirable pour lequel je ne pouvais pas faire moins que de lui créer un site afin de lui rendre hommage et de le faire connaître par le plus grand nombre de personnes. 





Jean-Jacques ESMIEU, né en 1754 et mort le 26 mai 1821, auteur de la Notice historique sur la ville des Mées, collaborateur de l'abbé Papon dans l'histoire de la Provence, secrétaire archiviste de la commune de Marseille, et à qui l'on doit la conservation du grand cartulaire de l'abbaye de Saint-Victor.





***************


-Rouchon  Étienne Charles Aix 1796-1861, magistrat.





***************


-Louis Méry Marseille 1800-1883. Enseignant, journaliste. Frère de Méry Joseph (1797-1866) leur père était un commerçant ruiné par le blocus, journaliste, enseignant, puis sous-bibliothécaire à Marseille après 1830.





***************





FOUQUE (V.) -RECHERCHES-HISTORIQUES-SUR-LA-REVOLUTION-COMMUNALE,-AU-MOYEN-AGE,-ET-SUR-LE-SYSTEME-ELECTORAL,-APPLIQUE-AUX-COMMUNES.�Livre : Edité par Chez l auteur - Paru en 1848


ou


Auteur : FOUQUE-GIROUETTE. -PROVENCE�Livre : FOUQUE-GIROUETTE (1757-1843)





à ne pas confondre avec L’abbé J.B. Fouque (plus connu): un authentique Marseillais .Un simple prêtre de paroisse .Vicaire depuis son ordination jusqu’à sa mort à la PALUD. On le voyait tous les jours dans les rues de Marseille. Ses initiatives charitables inquiètent les évêques successifs Car il est téméraire, mais téméraire de la charité comme il aime à se définir .De fait rien ne l’arrête quand il s’agit d’aider les plus pauvres, les plus démuni, les orphelins et les jeunes filles venues de la campagne chercher du travail ! "Ce prêtre est un volcan " écrit MONSEIGNEUR PANAFIEU.Dans la grande ville de ,MARSEILLE. Les malades , les isolés tout ce qui souffre a droit à sa sollicitude. Partant qu’une œuvre pour réussir ne doit avoir rien en caisse .Il créé œuvre sur œuvre . Il répond toujours à ceux que nous appelons les défavorisés .Il aide les jeunes filles et les garçons à se préparer à la vie d’adulte. IL crée une maison de retraite. Si dans la vie il est contemplatif ,son charisme est extraordinaire .C’est un homme qui a tout donné à Dieu et à son prochain. -  L'ABBE FOUQUE surnommé par le peuple LE SAINT VINCENT DE MARSEILLE. Lettre-préface de S. G. Monseigneur, l'Archevêque de Marseille.Avignon, Aubanel, 1952;





***************





Docteur ACHARD (Claude François), Description historique, géographique des bourgs, villages et hameaux de la Provence ancienne, 1787


Né en 1751 ou 1753 à Marseille (Bouches-du-Rhône) - "Erudit. De formation et de profession, Achard est docteur en médecine. Mais c'est en tant que chercheur et bibliophile qu'il a laissé une trace. Il est secrétaire de l'Académie de Marseille et gère la bibliothèque de cette ville, où il s'éteint en 1809. - Il a laissé un Dictionnaire de la Provence et du Comtat Venaissin, contenant un lexique français et provençal et l'histoire des hommes illustres de la Provence, publié en 4 volumes à Marseille, de 1785 à 1787, une Description historique, géographique et topographique de la Provence et du Comtat Venaissin (Aix, 1787-88), et d'autres ouvrages sur Marseille. Ses parents étaient marchands-fabricants de papiers. Il a, comme beaucoup d enfants de cette bourgeoisie laborieuse, frôlé la prêtrise, puis bifurqué, à 18 ans, vers des études de médecine: il conserve sa vie durant le goût de l étude solitaire, une foi qui ne se contente pas de prières: il sera médecin des pauvres, convertira sa charité active en philanthropie des Lumières, dans la distance sociale assumée." (René Merle)


***************


Étienne Garcin: Dictionnaire historique et topographique de la provence ancienne et moderne- E. GARCIN -1835 - Auteur du Nouveau dictionnaire provençal-français; instituteur (il le sera à Grasse, à Marseille, etc.)l'ouvrage se veut pan-dialectal. Garcin est attentif au parler gavot, et note même le figon, parler ligurien de l Est provençal. Mais les deux ouvrages de Castor et Garcin abandonnent les normes d Achard et ignorent celles de Diouloufet. On revient à la " simplicité " graphique. La démarche de ces deux " enseignants de base ", modestes autodidactes, témoigne d'une forte demande populaire d'acculturation en français, et aussi des retombées de la petite poussée créatrice provençale.(René Merle)





à ne pas confondre avec André-Marius Garcin, né à Apt en 1821, historien passionné du pays d’Apt et du Luberon. Toute sa vie durant, quand sa famille et son métier de greffier au tribunal de sa bonne ville lui en laissaient le temps, il amassa quantité de témoignages, récits, documents et objets les plus divers, constituant une incroyable collection dont une petite partie est encore aujourd’hui exposée au Musée d'Histoire et d'Archéologie d’Apt.





***************





D.M.J. Henry (1778-1850) Il naquit à Entrevaux, chef-lieu de canton du département des Basses-Alpes, le 15 juin 1778. Lorsqu'il fut appelé à Perpignan pour recueillir la succession de Jean-Pierre Campagne, fondateur et premier conservateur de la bibliothèque de la Ville, Henry s'était déjà fait remarquer dans le monde des lettres par la publication de deux ouvrages avant pour titre Mémoire sur la marine des anciens, Paris, 1817, in-8°, et Recherches sur la géographie ancienne et les antiquités du département des Basses-Alpes, orné de cinq cartes, en 1818. étranger à la langue et à l'histoire du pays, il parvint, à force de travail, à se familiariser avec l'une et l'autre. Un mémoire sur la voie romaine marqua son début dans les études d'histoire locale auxquelles il s'était entièrement adonné. Ce livre qui parut à Perpignan, en 1820, chez Tastu père et fils, est connu sous la rubrique : Recherches sur la voie de Rome en Espagne, à travers le Roussillon, et examen critique de l'itinéraire d'Antonin, depuis Narbonne jusqu'aux trophées de Pompée. Il n'avait pas à sa disposition plus de données que Marca et cependant il apporta au système de ce dernier des corrections tellement heureuses, qu'il aurait découvert presque toute la vérité, si, au lieu de croire que les deux itinéraires d'Antonin se rapportaient à deux routes différentes, il avait pensé comme Marca que ces deux itinéraires n'étaient que deux descriptions dissemblables d'une seule et même voie.





***************





MILLIN Aubin-Louis. Voyage dans les départements du midi de la France- Edition de l'Imprimerie Impériale- 1807- + atlas





ainsi que nombre d'historiens "locaux" ayant étudié telle ou telle ville précisément...





===========================================================





AUTRES OUVRAGES A CONNAITRE





Guichard, Firmin


  Essai historique sur le cominalat dans la ville de Digne : institution  municipale provencale des 13eme et 14eme siecles. 1 / Firmin Guichard. -  Digne : Guichard, 1846. - 504 p. ; 22 cm.  Souvenirs historiques sur la ville de Digne et ses environs / 1847. - Pagination multiple ; 23 cm.


à ne pas confondre avec:  Mgr Firmin Guichard qui succèda à Mgr Augouard comme vicaire apostolique de Brazzaville le 21 juin 1922


=================


Les BASSES-ALPES Par Jules Verne et Th. Lavallée 8 pages issues de la Geographie de la France - 18681 gravure en première page, 1 carte en dernière avec un descriptif comprenant: 


Situation - Limites - Aspect général-Orographie-Hydrographie-Climat-Superficie - Population-AgricultureMines - Carrières-Industrie - CommerceRoutes - Canaux - Chemins de fer-Histoire-Hommes célèbres-Description des villes- : 19cm x 28cm


========


Les BASSES-ALPES - FASCICULE de 32p- ISSU du célèbre ouvrage de  MALTE-BRUN 1881


Description physique et géographique, histoire du département, histoire et description des villes, bourgs et chateaux les plus remarquables, statistique, bibliographie. Une grande carte en couleurs hors texte 34cm x28cm , 1 gravure hors texte (Digne) et 3 gravures dans le texte.


Malte-Brun (Victor Adolphe), géographe né à paris le 25 novembre 1816, mort à Paris le 16 avril 1889, deuxième fils du précédent. Il professa au collège de Pamiers (1838) et à Paris (1848-60), devint secrétaire général de la Société de géographie (1855). Il dirigea la publication du Bulletin, collabora aux Nouvelles Annales des voyages (jusqu'en 1870). On a également de lui : La France illustrée (1855-57, 3 vol.; nouv. éd., 1895 et suiv.); Les États-Unis et le Mexique (1862) ; La Sonora et ses mines (1864) ; Histoire géographique et statistique de l'Allemagne (1866-68) ; La Perse (1873) ; Géographie universelle (1874,2 vol.); l'Allemagne illustrée (1884-85), etc.





========


L'abbé Maurel Joseph-Marie curé de Château-Arnoux (1852-1926) 


Le brigandage dans les Basses-Alpes, particulièrement depuis l'an VI jusqu'à l'an X, étude d'histoire contemporaine précédée d'une introduction sur l'état des esprits dans le département des Basses-Alpes depuis 1789 jusqu'à l'an VI, Marseille, P. Ruat, 1899, 376 p.-  Réédition de livre rare  Auteur : J. Maurel Editions : 1993, réimpression de l'ouvrage paru en 1899 


Joseph-Marie Maurel se propose ici de nous faire découvrir une période tumultueuse du passé des Alpes-de-Haute-Provence à travers un ouvrage où fourmillent les anecdotes, les événements étonnants, les personnages insolites. Une époque troublée pendant laquelle tous les villages « ont été, pendant plus de deux ans, le théâtre d'arrestations audacieuses, d'attaques violentes presque journalières, et des drames les plus sanglants. » Dans la première partie, l'auteur nous livre les origines, les causes et le développement des bandes de brigands. Nous découvrons la formation des groupes, leur nombre, leurs chefs, leurs repaires et points de réunions, leurs correspondants et receleurs, leurs costumes, leurs surnoms ; les femmes brigands, l'état d'esprit dans le département, dans les populations rurales ; les moyens de répression employés contre les bandes, les lois, les gardes mobiles, l'état de siège et la réquisition permanente de la garde nationale, la création d'un tribunal spécial pour le département. Dans la seconde partie, J.-M. Maurel nous livre le récit des événements, leurs issues et leurs conséquences.





Il a écrit aussi dans Monographies des villes et villages de France : Monographie de Château-Arnoux


et Histoire de L'Escale 





===============





 A JOUANNE GEOGRAPHIE des BASSES ALPES  6emeED 1900 -  Illustré Année de publication: 1900 - 62 pages 18gravures 1carte coloriee HACHETTE
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